
 
Mi-figue, Mi-raison 

 
 
Une nuit qu’éveillé par trop de fées lunaires  
Menaçant mes désirs, mes songes lumineux,  
Se glissent en la pénombre des pensées amères,  
Une dualité assombrissant mes vœux  

Comment ne pas céder, ne plus être effrayé 
Cette voix qui me guide, l’écouter sans ciller  
Ne pas nier le visage que m’offre la psyché 
Les muses qui s’immiscent me disent à qui me fier  

Ref  

Mi-figue, mi-raison  
En demi-teintes, en demi-tons  
Mi-fugue, mi-raisin  
Je fugue plus que de saison.  

Les moments de doutes, l’épaule de mes frères,  
Les instants de joie, un sourire à la Terre,  
Les sursauts de peur, la sagesse de mon père 
 
Les moments de doutes, l’épaule de mes frères,  
Les instants de joie, un sourire à la Terre,  
Dans la confiance acquise, l’amour de ma mère 
 
L’amour de ma mère… 

J’ai rêvé bien souvent de la célébrité  
Des portes de la gloire s’ouvrant sur la promesse  
Que je m’étais faite de ne pas changer,  
De rester saltimbanque jonglant de ses faiblesses  

Espoir, désillusions, et le temps qui s’égraine 
Messages sibyllins, promesses illusoires  
Silences et non-dits, le berceau de mes peines,  
Déforment mon reflet, parcelles de mémoire 

Ref  
 
Mi-figue, mi-raison  
En clés de fuite, en contre-points  
Mi-fugue, mi-raisin  
J’écris les notes de mon destin.  

 



 

Dans les moments de doutes, l’épaule de mes frères,  
Les instants de joie, un sourire à la Terre,  
Les sursauts de peur, la sagesse de mon père 
 
Les moments de doutes, l’épaule de mes frères,  
Les instants de joie, un sourire à la Terre,  
Dans la confiance acquise, l’amour de ma mère 

L’amour de ma mère…  
L’amour de ma mère… 

 

 
Fin 
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